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Discours d’ouverture
08h30

Jonathan Paquin, Directeur du Réseau d’Analyse Stratégique (RAS) et

professeur titulaire, Université Laval. 

L’ordre mondial libéral s’estompe progressivement au profit d’un environnement
international plus conflictuel, où les rapports de force et la compétition
technologique redéfinissent les équilibres stratégiques. La Chine, les États-Unis et
la Russie mènent désormais des politiques étrangères plus agressives, souvent
révisionnistes, tandis que la course à l’armement, à la suprématie en intelligence
artificielle et à l’accès aux minéraux critiques intensifie les rivalités entre grandes
puissances.

Dans ce contexte incertain et dangereux, la souveraineté et la sécurité du Canada se
trouvent directement mises à l’épreuve. Le pays est forcé repenser les fondements
de sa politique de défense afin de mieux s’adapter à ces transformations rapides.
Face à tant d’incertitudes, une question centrale s’impose : le Canada dispose-t-il
des moyens nécessaires pour renforcer son autonomie en matière de défense ?

Quatre panels d’experts se pencheront sur cette question sous divers angles afin
d’examiner les conditions, les contraintes et les opportunités d’une plus grande
autonomie stratégique canadienne. Le premier panel portera sur la coopération
industrielle et la diversification stratégique, en examinant comment le Canada peut
renforcer son autonomie en matière de défense tout en maintenant des liens
étroits avec ses alliés et en diversifiant ses partenariats internationaux. Le
deuxième panel abordera le dilemme que pose l’intégration du Canada au système
de défense antimissile nord-américain, en questionnant les moyens de concilier
participation à la sécurité continentale et préservation de la souveraineté
nationale. Le troisième panel traitera de l’autonomie numérique canadienne face
aux cybermenaces et à la dépendance envers les géants technologiques étrangers,
en explorant les conditions nécessaires à l’émergence de capacités autonomes
dans le domaine numérique. Enfin, le dernier panel s’intéressera à la dissuasion « à
la canadienne », en interrogeant la manière dont le Canada peut repenser sa
posture stratégique dans un contexte de tensions accrues sur la scène
internationale.



Modération : 
Gaëlle Rivard Piché, Directrice générale, Institut de la CAD.

Panel 1 - Coopération industrielle
et diversification stratégique

08h40 - 10h15

L’autonomie en matière de défense repose sur un écosystème industriel,
technologique et diplomatique cohérent. Or, le Canada demeure
fortement tributaire de ses alliés, en particulier des États-Unis, pour
l’approvisionnement, la recherche et la production d’équipements
militaires. Dans un contexte de rivalités accrues entre grandes puissances,
cette dépendance soulève des défis stratégiques majeurs. Comment le
Canada peut-il à la fois renforcer son autonomie stratégique, approfondir
la coopération industrielle avec certains alliés et diversifier ses
partenariats stratégiques ? Ce panel se penchera sur les leviers politiques,
institutionnels et économiques dont dispose le Canada pour consolider
sa base de défense et accroître sa marge de manœuvre stratégique.

Panélistes :
Yan Cimon, Professeur titulaire, Université Laval ; 

Philippe Lagassé, Professeur agrégé, Université Carleton ;

Justin Massie, Codirecteur du RAS et Professeur titulaire, UQAM ;

Jacob Tuckey, Étudiant à la maitrise, Université de Waterloo.



Modération : 
Steve Saideman, Professeur titulaire, Université Carleton.

Panel 2 - Le bouclier anti-missile :
comment concilier l’autonomie
canadienne et intégration de la
défense nord-américaine

10h30 - 12h00

L’intégration éventuelle du Canada au système de défense antimissile
nord-américain soulève un dilemme stratégique : comment participer
pleinement à la sécurité continentale sans s’en remettre entièrement aux
États-Unis pour la protection de notre territoire ? Le projet de « dôme  
doré » du président Trump cristallise les tensions entre dépendance et
autonomie. Ce panel discutera des marges de manœuvre du Canada dans
ce domaine sensible et des conditions nécessaires pour qu’une
participation accrue ne se traduise pas par une perte de souveraineté
décisionnelle.

Panélistes :
Lieutenant-Général (ret.) Yvan Blondin ;
Andrea Charron, Professeure, Université du Manitoba ;

Paul Meyer, Professeur associé, Université Simon Fraser ;

Gaëlle Rivard Piché, Directrice générale, Institut de la CAD.



Modération : 
Sarah E. Sharma, Codirectrice du RAS et professeure adjointe, Université

d’Ottawa.

Panel 3 - Vers une plus grande
autonomie numérique canadienne ?

13h00 - 14h30

Face aux cybermenaces, à l’intelligence artificielle et à la dépendance aux
géants technologiques américains, l’autonomie numérique devient une
dimension essentielle de notre sécurité nationale. Le Canada a-t-il les
moyens de développer des capacités souveraines en matière de
cybersécurité, de gestion des données et d’infrastructures numériques
critiques ? Ce panel explorera la place du numérique dans la stratégie de
défense canadienne et les conditions nécessaires à une véritable
autonomie technologique dans un environnement dominé par les États-
Unis et la Chine.

Panélistes :
Jean-Christophe Boucher, Professeur agrégé, Université de Calgary ;

Stéphanie Carvin, Professeure agrégée, Université Carleton ;

Leah West, Professeure agrégée, Université Carleton.



Modération : 
Daniel Jean, membre du Conseil stratégique du RAS et ancien conseiller

après du Premier Ministre du Canada en matière de renseignement et

sécurité nationale.

Panel 4 - Comment penser la
dissuasion au Canada ?

14h45 - 16h15

Dans un contexte international marqué par le retour des rivalités entre
grandes puissances, les menaces proférées par Donald Trump et la
modernisation des arsenaux nucléaires, la notion de dissuasion retrouve
une importante centrale. Puissance non nucléaire et allié de l’OTAN, le
Canada doit repenser sa posture face à des menaces hybrides,
cybernétiques et conventionnelles. Que signifie « dissuader » pour un
pays dont la stratégie repose sur la crédibilité des alliances plutôt que sur
la possession d’armes stratégiques ? Ce panel s’interrogera sur la
pertinence et les contours possibles d’une dissuasion « à la canadienne »,
entre engagement collectif et affirmation d’une autonomie stratégique
accrue.

Panélistes :
Thomas Hughes, Professeur Adjoint, Université Mount Allison ;

Émile Lambert-Deslandes, Candidat au doctorat, Queen’s University ;

Éric Ouellet, Professeur, Collège des Forces canadiennes ;

Nancy Teeple, Analyste stratégique, Centre d’analyse et de recherche

opérationnelle (CARO).



Discours de fermeture
16h15

Justin Massie, Codirecteur du Réseau d’analyse stratégique et

Professeur titulaire, Université du Québec à Montréal.



Biographies

Jean-Christophe Boucher
Jean-Christophe Boucher est professeur agrégé à l’Ecole de politiques publiques
et au Département des sciences politiques à l’Université de Calgary. Ses travaux
actuels portent sur l’apprentissage machine appliqué pour mieux comprendre le
monde digital qui forme notre société. Il détient des bourses du Département
national de la défense (DND) pour étudier les opérations d’informations ; du
Conseil de recherches en sciences humaines (CRSH) pour comprendre les
relations civilo-militaires au Canada ; et des bourses d’Alberta Innovates, Vaccine
Confidence Fund et Merck pour étudier l’hésitation aux vaccins sur les réseaux
sociaux qui permettra le développement de meilleures stratégies de
communications et outils pour augmenter le taux de vaccination. Il a une Licence
en histoire de l’Université d’Ottawa, un Master en philosophie de l’Université de
Montréal et un Doctorat en sciences politiques de l’Université Laval. Il est expert
en relations internationales avec un accent sur la politique étrangère, sécurité
internationale et analyse des données.

Stéphanie Carvin
Stephanie Carvin est professeure agrégée à la Norman Paterson School of
International Affairs de l'Université Carleton. Ses recherches portent sur la
sécurité internationale et nationale, ainsi que sur la technologie.
Stephanie est titulaire d'un doctorat de la London School of Economics.
Parmi ses publications universitaires, elle est l'auteure de Stand on Guard:
Reassessing Threats to Canada's National Security (University of Toronto
Press), qui a été nominé pour le prix Donner 2021. De 2012 à 2015, elle a été
analyste du renseignement au sein du gouvernement canadien, où elle
s'est concentrée sur les questions de sécurité nationale. Elle coécrit
actuellement un livre sur l'extrémisme d'extrême droite au Canada avec
Amarnath Amarasingam. 

Lieutenant-general (ret.) Yvan Blondin
Le LGen Yvan Blondin est chef d'État-major de la Force aérienne des Forces
canadiennes, de 2012 à juillet 2015. Il s’enrôle dans les Forces canadiennes en 1980.
Après sa formation en pilotage, en 1982, il est affecté au 32e Escadron à Shearwater, en
Nouvelle- Écosse, où il pilote des aéronefs T33. En 1986, lorsque le Canada fait
l’acquisition d’avions de chasse CF18, il est affecté à Bagotville au 433e Escadron
d’appui tactique, nouvellement créé. Il cumule plus de 3000 heures de vol en Amérique
du Nord et en Europe à bord de plusieurs types d’aéronefs des Forces canadiennes. De
2000 à 2002, il est commandant du 425e Escadron d’appui tactique, à Bagotville, tout
en étant commandant de la Force opérationnelle canadienne des CF18 à Aviano, en
Italie, d’où il appuie les forces de l’OTAN en ex-Yougoslavie en 2000 et en 2001. De 2002
à 2004, il fait partie de l’état-major canadien au Quartier général du NORAD à Colorado
Springs, au Colorado. En 2006 et en 2007, il part en mission en Afghanistan, où il occupe
le poste de directeur de l’état-major canadien au quartier général de la FIAS de l’OTAN.
Il détient un baccalauréat de l’Université du Manitoba et un M.B.A. de l’Université de
Phoenix, en Arizona. Il est aussi diplômé du Collège d’état major et de commandement
des Forces canadiennes et du United States Air War College.



Andrea Charron
Dr. Charron détient un doctorat du Collège militaire royal du Canada (en études sur
la conduite de la guerre). Elle a obtenu une maîtrise en relations internationales de
l’Université Webster à Leiden au Pays-Bas, une maîtrise en administration publique
de l’Université Dalhousie et un baccalauréat en sciences (distinction) de
l’Université Queen’s. Elle a travaillé pour plusieurs ministères fédéraux incluant le
Conseil privé au sein du Secrétariat de la sécurité et du renseignement. Elle est
maintenant professeure en Études politiques et Directrice du Centre de défense et
études en sécurité. Dr. Charron a été mise en avant à deux reprises dans The
Economist pour son expertise en politique étrangère canadienne et sur le NORAD
(en 2019 et 2021), ainsi que dans l’émission Ideas de CBC Radio (en 2020). Elle est
l’autrice de quatre ouvrages évalués par les pairs (2011, 2022, 2023, 2023) portant
sur le NORAD, les sanctions et les attentats du 11 septembre. Elle siège au comité
de rédaction du Canadian Foreign Policy Journal, The Journal, du Canadian Naval
Review et de l’Army Journal. Elle a également publié des articles évalués par les
pairs dans International Affairs, International Studies, Strategic Studies Quarterly,
International Journal, Canadian Foreign Policy Journal, entre autres.

Biographies

Thomas Hughes
Thomas Hughes est professeur adjoint à l'Université Mount Allison et directeur
adjoint du Centre for Defence and Security Studies de l'Université du Manitoba. Ses
recherches portent sur la défense de l'Amérique du Nord et de l'Arctique, l'OTAN et
la perception des menaces. M. Hughes a coédité l'ouvrage North American Strategic
Defense in the 21st Century (2018) et a publié des recherches sur la défense de
l'Arctique et la confiance dans les relations internationales, notamment un chapitre
dans International Competition in the High North (publié par l'U.S. Army War
College) et des articles dans le Journal of Transatlantic Studies, The Journal of Trust
Research et le Canadian Foreign Policy Journal. M. Hughes est également
coordonnateur du réseau North American and Arctic Defence and Security Network
et fait partie du conseil d'administration du magazine Canadian Naval Review. Il a
participé à des événements organisés par la communauté de la défense et de la
sécurité au Canada, et a notamment fait une présentation à la Conférence de
Kingston sur la sécurité internationale en 2022. Il a terminé son doctorat primé, The
Art of War Games, qui portait sur les mesures de confiance et les effets politiques
des exercices militaires, à l'Université Queen’s en 2021.

Yan Cimon
Yan Cimon, Ph.D., est professeur titulaire de stratégie à la Faculté des sciences de
l'administration de l'Université Laval (Québec, Canada). Il a été vice-recteur adjoint
aux affaires internationales et à la Francophonie de l’Université Laval, et directeur
du Centre interuniversitaire de recherche sur les réseaux d'entreprises, la logistique
et le transport. Il intervient au Collège des administrateurs de sociétés, qui lui a
décerné un Prix distinction en enseignement en 2015. Sa recherche et ses
interventions touchent les modèles d'affaires, la stratégie, les alliances et les
réseaux dans plusieurs industries, notamment – mais non exclusivement –
l'aérospatiale et la défense, l'automobile, le commerce de détail et les
équipementiers en télécommunications. Il s'intéresse aussi de près aux enjeux
stratégiques et de gouvernance touchant les entreprises nord-américaines ainsi
qu'aux tendances internationales qui les concernent. À cet égard, il compte à son
actif plus d'une centaine de conférences prononcées devant des spécialistes et plus
d'un millier de citations dans les médias nationaux et internationaux. Il a été lauréat
du prix Hermès d'excellence en relation avec la collectivité, remis lors de la
Cérémonie de l'excellence 2018 de FSA ULaval.



Biographies

Emile Lambert-Deslandes
Émile est candidat au doctorat et boursier Joseph-Armand-Bombardier (BESC-D)
au département d’études politiques de l’Université Queen’s, où il étudie les
relations internationales et la sécurité. Il a reçu la bourse Desjardins, le prix G.G.
Baron Van der Feltz pour le meilleur mémoire de maîtrise en relations
internationales, et la bourse d’études supérieures de l’Ontario (BESO; à deux
reprises). Les recherches d’Émile portent principalement sur la dissuasion de
l’OTAN, la prolifération des armes nucléaires et la latence nucléaire. Il travaille
également sur la politique étrangère et de défense du Canada. Émile est l’auteur ou
le co-auteur d’articles, de chapitres de livres et de critiques de livres qui ont été
publiés dans International Affairs, Defence Studies, le Journal of Strategic and
Military Studies et le Palgrave Handbook on Contemporary Geopolitics. iIl analyse
régulièrement les événements internationaux à la radio. Il est également chargé de
recherche au Centre for International and Defence Policy (CIDP) et coordonnateur
des publications pour le Réseau d’analyse stratégique. Auparavant, Émile a obtenu
un baccalauréat en études du développement international à l’Université McGill en
2020, et une maîtrise en études politiques à l’Université Queen’s en 2022.

Philippe Lagassé
Philippe Lagassé est professeur agrégé à la Norman Paterson School of
International Affairs de l’Université Carleton. Entre 2012 et 2014, il a servi à titre de
membre du Panel d’examinateurs indépendants dans l’évaluation des options
pour remplacer la flotte de CF-18 du Canada. Il est membre de la Commission
indépendante d’examen des acquisitions de la Défense du ministère de la Défense
nationale du Canada. Ses recherches portent sur la politique de défense,
l’approvisionnement militaire, les relations civilo-militaires, le rôle des institutions
dans le système de Westminster. Ses recherches ont été publiées dans les revues
Parliamentary Affairs, West European Politics, Commonwealth and Comparative
Politics, Review of Constitutional Studies, Canadian Public Administration, Defense &
Security Analysis, Canadian Foreign Policy et International Journal. Il est l’auteur de
plusieurs chapitres d’ouvrages collectifs et le co-auteur de Reviving Realism in the
Canadian Defence Debate (Martello Paper, 2008).

Daniel Jean
Daniel Jean a été conseiller auprès du Premier Ministre du Canada en matière de
renseignement et sécurité nationale (2016-2018). Auparavant, il a occupé les fonctions de
sous-ministre des Affaires étrangères (2013-2016) et sous-ministre de Patrimoine
canadien (2010-2013). Avant, Daniel a connu une carrière dans les domaines des relations
internationales et des questions de migration au Canada et à l’étranger avec deux
affectations en Haïti, deux affectations  aux Etats Unis, d’abord Buffalo puis Washington,
et une à Hong Kong. Il a reçu une Prime d’excellence de la Fonction publique et un Prix de
l’Association professionnelle des Agents du Service extérieur pour ses efforts suite au
coup d’État ayant déposé le premier gouvernement démocratiquement élu en Haïti en
1991. Daniel est diplômé de l’Université d’Etat de New York à Buffalo avec un M.B.A. Il est
professionnel en résidence à l’École d’affaires publiques et internationales de l’Université
d’Ottawa, membre émérite de l’École de la fonction publique du Canada, membre associé
de l’Observatoire des conflits multidimensionnels de la Chaire Raoul-Dandurand à l’UQAM
et membre du Conseil stratégique du Réseau d’Analyse Stratégique. Daniel est un
bénévole actif au sein de Centraide Outaouais où il était, jusqu’à récemment, président du
conseil d’administration et comme mentor auprès du programme de Fellowship Action
Canada du Forum des politiques publiques.



Biographies

Paul Meyer
Paul Meyer est professeur associé en sécurité internationale et professeur
auxiliaire d'études internationales à l'université Simon Fraser. Il est
membre fondateur de l'Outer Space Institute, conseiller principal
d'ICT4Peace et directeur du Canadian Pugwash Group. Avant d'occuper
ses fonctions actuelles en 2011, M. Meyer a fait carrière pendant 35 ans
dans le service extérieur canadien, notamment en tant qu'ambassadeur du
Canada auprès des Nations unies et de la Conférence du désarmement à
Genève (2003-2007). Il enseigne un cours sur la diplomatie à l'École
d'études internationales de l'Université Simon Fraser et écrit sur les
questions de diplomatie canadienne, de non-prolifération et de
désarmement nucléaires, de sécurité spatiale et de cybersécurité
internationale. 

Justin Massie
Justin Massie est professeur titulaire et directeur du Département de science
politique à l’Université du Québec à Montréal. Il est également co-directeur du
Réseau d’analyse stratégique et codirecteur de la plateforme Le Rubicon. Il fut
titulaire de la Chaire de recherche Fulbright sur les relations canado-américaines à
Paul H. Nitze School of Advanced International Studies (SAIS), Johns Hopkins
University, en 2019. Ses recherches portent sur les interventions militaires, la
transition mondiale de la puissance, la paradiplomatie et la politique étrangère et
de défense du Canada. Ses travaux ont notamment été publiés dans les revues
International Studies Quarterly, International Relations, Foreign Policy Analysis,
Contemporary Security Policy, Comparative Strategy, Revue canadienne de science
politique, International Journal, Canadian Foreign Policy Journal et Études
internationales. Il est l’auteur de Francosphère : l’importance de la France dans la
culture stratégique du Canada (PUQ, 2013) et a co-dirigé Paradiplomatie identitaire
: Nations minoritaires et politique extérieure (PUQ, 2019), America’s Allies and the
Decline of U.S. Hegemony (Routledge, 2019) et Intelligence Cooperation in a
Multipolar World: Non-American Perspectives (UTP, 2024).

Eric Ouellet
Éric Ouellet détient un baccalauréat et une maîtrise en science politique de
l’Université Laval, ville de Québec, et un doctorat en sociologie de l’Université York,
à Toronto. Il s’est joint au Collège des Forces canadiennes en 2002, et a enseigné
dans les domaines du leadership, commandement, gestion de la défense, et en
sociologie du militaire et en sociologie politique. En 2005, il devenu Directeur des
études académiques. En 2008, il est retourné au Collège des Forces canadiennes
après avoir été analyste stratégique au Centre d’analyse et de recherche
opérationnelle, partie de Recherche et Développement pour la Défense Canada
(RDDC). Éric Ouellet a publié une anthologie internationale en 2005, intitulée “New
Directions in Military Sociology”. Il a publié dans des revues spécialisées comme
Low Intensity Conflict and Law Enforcement, Canadian Army Journal, Small Wars
and Insurgencies et Guerres mondiales et conflits contemporains, ainsi que
plusieurs rapports de recherche gouvernementaux et de l’OTAN ainsi que des
chapitres de livres. Il est membre du comité directeur international du Inter-
University Seminar on Armed Forces and Society, et est activement impliqué dans
des projets de recherche avec l’Organisation de recherche et technologie de l’OTAN.



Biographies
Jonathan Paquin
Jonathan Paquin est le directeur de l'École supérieure d'études internationales
depuis novembre 2023. Il est aussi professeur titulaire au Département de science
politique de l’Université Laval et directeur du Réseau d’analyse stratégique. Il a
obtenu un doctorat en science politique de l’Université McGill. Il a également été
chercheur Fulbright et professeur invité à la School of Advanced International
Studies de l’Université Johns Hopkins à Washington DC ainsi que titulaire de la
chaire de recherche Fulbright Canada en sciences humaines et sociales à The
Citadel à Charleston en Caroline du Sud. Il se spécialise sur l’analyse de la politique
étrangère et les enjeux de sécurité internationale. Il a publié de nombreux articles
scientifiques, notamment dans International Studies Quarterly, Foreign Policy
Analysis et Cooperation and Conflict.  Il est co-éditeur de America’s Allies and the
Decline of US Hegemony, Routledge, 2019 ; co-auteur de Foreign Policy Analysis: A
Toolbox (Palgrave Macmillan, 2018) ; co-éditeur de Game Changer: The Impact of
9/11 on North American Security (UBC Press, 2014) et l’auteur de A Stability-Seeking
Power: US Foreign Policy and Secessionist Conflicts (McGill-Queen’s, 2010).

Steve Saideman
Stephen Saideman est titulaire de la Chaire Paterson en Affaires internationales
de l’Université Carleton. Il est aussi directeur du Réseau canadien sur la défense et
la sécurité et co-animateur du podcast du Réseau (Battle Rhythm). Ses intérêts de
recherche portent sur la sécurité internationale, les relations internationales et les
interventions internationales, les relations civilo-militaires dans les démocraties,
les politiques des conflits ethniques, les enjeux de défense et de sécurité du
Canada et la politique étrangère du Canada. Il est l’auteur de Adapting in the Dust
(University of Toronto Press, 2016) et co-auteur de NATO in Afghanistan. Fighting
Together, Fighting Alone (Princeton University Press, 2014). Il a publié dans
plusieurs revues scientifiques, dont European Journal of International Security,
International Studies Review, West European Politics, Ethnopolitics, International
Journal etContemporary Security Policy.

Gaëlle Rivard Piché
Dr. Rivard Piché est titulaire d’un doctorat en affaires internationales de l’Université
Carleton (2017) et d’une maîtrise en sciences politiques de l’Université de Montréal
(2010). Elle est membre de nombreux organismes universitaires et groupes de
réflexion, dont l’Institut de la CAD et la Norman Paterson School of International
Affairs, et a été boursière Fulbright du programme de sécurité internationale du
Belfer Center for Science and International Affairs, Harvard Kennedy School, en 2014
et 2015.  Avant de rejoindre la CDA et l’Institut de la CAD, Dr. Rivard Piché a
longtemps été analyste stratégique à Recherche et développement pour la défense
Canada, travaillant notamment avec le quartier général du NORAD à Colorado
Springs, le Commandement des Forces d’opérations spéciales du Canada et la
Marine royale du Canada. Elle soutient également l’éducation et le développement
professionnel des membres des Forces armées canadiennes (FAC) en tant que
conférencière au Collège des Forces canadiennes, et en tant que consultante en
formation pour la GRC.  Avec une expérience sur les questions de sécurité en
Amérique latine et dans les Caraïbes, la théorie et la pratique de la dissuasion et la
sécurité dans l’Arctique, Dr. Rivard Piché est co-autrice de deux livres sur la défense
et la sécurité dans le Grand Nord, ainsi que de nombreux articles et rapports. 



Biographies

Nancy Teeple
Dr Nancy Teeple est une scientifique de la défense qui effectue des
analyses stratégiques au Centre de recherche et d'analyse opérationnelles
de Recherche et développement pour la défense Canada, intégré au Centre
de guerre terrestre de l'Armée canadienne (CALWC) à Kingston, en Ontario.
Elle est également chercheuse associée et professeure adjointe au
département de sciences politiques et d'économie du Collège militaire
royal du Canada, et membre de plusieurs réseaux de recherche, tels que le
Kingston Consortium on International Security, le North American and
Arctic Security Defence Network et le Center for Arctic Security and
Resilience de l'université d'Alaska à Fairbanks.

Jacob Tuckey
Jacob Tuckey est étudiant à la maîtrise en gouvernance mondiale à l’Université de
Waterloo. Ses recherches portent sur la stratégie industrielle de défense, mais il
s’intéresse plus largement à l’armement commercial et à la sécurité euro-
atlantique. Jacob est actuellement un Balsillie Graduate Fellow en sécurité
économique, où il examine la réponse du Canada aux tarifs douaniers américains
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